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2, avenue d’Iéna - 75116 Paris
Tél : 01 47 20 84 15 - 83 86  Fax : 01 47 23 58 97
www.coree-culture.org

Ouvert du lundi au vendredi, de 9h30 à 18h
Expositions ouvertes au public le jeudi jusqu’à 20h
et le samedi de 14h à 19h 
Bibliothèque ouverte le jeudi jusqu’à 20h    

CENTRE CULTUREL CORÉEN

www.facebook.com/CentreCulturelCoreen 
www.facebook.com/cccoreen 

www.youtube.com/user/CentreCulturelCoreen

https://twitter.com/KoreaCenterFR

www.flickr.com/photos/centreculturelcoreen

Couverture :
Spectacles coréens au Théâtre de la Ville 
du 11 au 23 janvier
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Chers amis,

L’Année France-Corée 2015-2016 a été inaugurée en septembre dernier  et nous voyons se dérouler depuis, dans le
cadre de la programmation coréenne dans l’Hexagone, de très nombreuses manifestations culturelles. Certaines se
sont déjà achevés  avant fin 2015, d’autres ont commencé cet automne et sont toujours en cours en ce début d’année,
d’autres encore démarreront au printemps et se prolongeront jusqu’à l’été prochain...

Ainsi, 150 événements coréens en tous genres (principalement culturels, mais aussi scientifiques, touristiques, spor-
tifs...) sont programmés en France jusqu’à fin août, une bonne vingtaine d’entre eux se déroulant durant ces deux
premiers mois de l’année 2016. A ces « événements labellisés » s’ajoutent, bien sûr, ceux que nous proposons dans le
cadre de la programmation courante  de notre Centre, ce qui fait au total une trentaine d’événements qui auront lieu
au cours des mois de janvier et février 2016.

Il m’est bien  évidemment impossible de les citer tous et je n’en évoquerai que les plus emblématiques.

Dans le domaine  des expositions signalons, entre autres, « Korea Now » au Musée des Arts décoratifs de Paris (jusqu’au
3 janvier), « Séoul, vite, vite ! » présentée dans le cadre de Lille 3000 (jusqu’au 17 janv.), l’exposition des peintres Lee
Ungno & Han Mook au Consortium de  Dijon (jusqu’au 24 janv.), celle des  « Artistes coréens en France » au Musée
Cernuschi (jusqu’au 7 février), ou bien encore les trois expositions présentées au Musée Guimet dans le cadre de la
Saison de la Corée (jusqu’au 14 mars) : « Carte blanche à Lee Bae », « Tigres de papier » et « Intérieur coréen ». Sans
oublier aussi la superbe présentation du photographe Bae Bien-u au château de Chambord (jusqu’au 7 avril),  ainsi
que les expositions « KM9346 - La création artistique coréenne s’invite en Morbihan » (du 16 janvier au 6 novembre)
et « Made in Korea à la Cité internationale des Arts» (du 19 février au 8 mars).

Pour ce qui est des arts de la scène, il faut tout d’abord évoquer la très belle programmation à Paris du Théâtre de la
Ville (du 11 au 23 janvier), proposant cinq spectacles coréens très différents mais tous de haute tenue : magie et art
de l’illusion, marionnettes, danse contemporaine, concert-création.  Et également les trois spectacles programmés
(du 28 janvier au 11 février) à la très renommée Maison de la Danse de Lyon qui accueille « Light Bird » de Luc Petton,
les champions de Hip-hop du groupe Morning of Owl, ainsi que la création tendrement hallucinée, « Dancing Grand-
mothers », de la chorégraphe Eun-me Ahn. Parmi les autres événements prévus, on peut aussi citer le concert de mu-
sique contemporaine de l’Ensemble 2e2m que nous aurons le plaisir d’accueillir dans notre Centre le 29 janvier.

Quant au cinéma, les temps forts de ces deux premiers mois de l’année seront certainement la grande rétrospective
Im Kwon-taek, qui fut inaugurée début décembre en présence du cinéaste et se poursuit jusqu’au 29 février à la Ci-
némathèque française, ainsi que le Festival international des Cinémas d’Asie de Vesoul (du 3 au 10 février) qui présente,
cette année, une vingtaine de films coréens et invite nombre de personnalités coréennes du monde du cinéma, entre
autres les réalisateurs Bae Chang-ho, et Im Sang-soo (qui sera président du jury). Deux événements phare auxquels
il faudrait aussi ajouter le Festival « Travelling » de Rennes qui se déploiera, du 2 au 9 février, sur 25 salles de la capitale
bretonne et de ses environs.

Vous pourrez découvrir dans ce calendrier des activités culturelles bien d’autres manifestations intéressantes (par
exemple le programme « A la découverte de la Corée » proposé, de fin janvier à avril, par le réseau des 72 bibliothèques
de Paris), mais, à défaut de pouvoir toutes les inventorier, je vous laisse les découvrir en feuilletant les pages qui sui-
vent.

Je profite aussi de l’occasion qui m’est donnée pour vous souhaiter à tous, du fond du cœur, une très bonne et heureuse
nouvelle année 2016 et espère que vous serez, au cours des mois qui viennent, nombreux à venir encourager nos ar-
tistes partout dans l’Hexagone !

Bien cordialement et avec tous mes vœux les plus sincères pour 2016.

LOH Ilshik
Directeur du Centre Culturel Coréen

Édito
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Dans le cadre de l’Année France-Corée 2015 -2016,
l’artiste Kimsooja s’empare avec poésie du Centre
Pompidou-Metz. Son projet constitue une invitation
au voyage et plonge le visiteur dans l’univers coloré
et introspectif de l’artiste.

Ainsi, l’installation To Breathe / Mirror Woman est pré-
sentée dans le Forum. Les larges surfaces vitrées, qui
permettent un jeu de transparence entre intérieur et
extérieur, sont couvertes de filtres qui diffractent la
lumière naturelle en un spectre chatoyant.  
En Galerie 2, l’installation To Breathe: Bottari, fait jouer
la lumière diffractée avec les miroirs qui recouvrent
le sol, révélant l’architecture de la galerie.

To Breathe est, dans le domaine des arts plastiques,
l’unique intervention artistique labellisée dans l’Est
du territoire français dans le cadre de l’Année France-
Corée dont la programmation artistique rayonne sur
l’ensemble de l’Hexagone.

Cette exposition inédite réunissant plus de 700 pièces
– superbes – réalisées par  150 artistes, artisans, des-

igners, créateurs de mode et graphistes, invite le public
français à découvrir l’éclectisme des styles, des goûts
et des créations qui donnent tout son éclat contem-
porain au formidable patrimoine artistique coréen en-
core peu connu en Europe. Séoul, cette mégapole qui
intrigue et fascine, est aujourd’hui non seulement un
terrain de rencontre mais avant tout le lieu d’une effer-
vescence créative, suivie de près par la scène interna-
tionale qu’il s’agisse du domaine du design, de la mode
ou du graphisme.
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KOREA NOW !
Design, artisanat, mode et graphisme en Corée

Jusqu’au 3 janvier 

2

KimSooja, To Breathe : Bottari, 2013, mixed media installation, 
Centre Pompidou Metz

MUSÉES DES ARTS DÉCORATIFS
107, rue de Rivoli 

75001 PARIS
Tél. : 01 44 55 57 50

Exposition « Kimsooja - To Breathe »

Jusqu’au 4 janvier 

« Korea Now » est organisée en partenariat avec la Korean
Craft and Design Foundation

Commissaire général : 
Olivier Gabet, Directeur des musées des Arts Décoratifs

CENTRE POMPIDOU METZ
1, Parvis des Droits de l’Homme
57020 METZ
Tel. : 03 87 15 39 39
www.centrepompidou-metz.fr
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« De la ville des Anges à la ville de l’amour » : le titre
choisi par la Beloved In Art Association (BIAA) pour
son exposition parisienne véhicule parfaitement les
valeurs fondamentales qu’elle désire incarner, à sa-
voir les notions d’échange et de dialogue entre les
communautés d’artistes contemporains du monde
entier. Cette année, c’est avec la ville de Paris que la
BIAA a choisi de dialoguer, en exposant au Centre

Culturel Coréen tout un corpus de photographies,
de peintures, de gravures, et de vidéos, réalisées par
de jeunes artistes d’origine coréenne en quête de
regards et de reconnaissance, nous parlant des ha-
bitants de la ville des Anges, de leur mentalité et de
leurs vies. 

Présentant une vingtaine de jeunes artistes, cette
exposition témoigne de la vitalité créatrice des ar-
tistes coréens aux Etats-Unis.

Exposants : Bae Ellie, Jung Yoon-ah, Moon Jennifer, Jae
Jason, Shin, Kim Yu-kyung, Park Yongku, Lynch Yuma,
Kim Bella, Hong Chuck, Jung Fina, Choi Woojin, Joung
Elisabeth, Kim Kyung-hae, Leegan, Hwang Susan, Lee
Jong-nam, Choi Yoon-jung et Lee Brian.

L’exposition coréenne, réunissant les œuvres d’une
vingtaine d’artistes  parmi les plus inventifs,  est une
sorte d’évocation plastique de la mégalopole qu’est
aujourd’hui Séoul. Elle immerge le spectateur dans
l’énergie, le dynamisme, l’hyper-modernité de cette
grande ville, mais aussi dans sa culture populaire.

Des grandes figures de l’art contemporain coréen
telle Lee Bul – pionnière d’un art féminin très cri-
tique envers la société d’aujourd’hui –, des artistes
confirmés tels Choi Jeong-hwa et Choe U-ram, ou
des artistes en pleine ascension tels Moon Kyung-
won et Jeon Joo-ho qui ont représenté la Corée à
la Biennale de Venise en 2015, participent à cette
exposition qui entend offrir au public français un
portrait multi-facettes de la réalité composite de
Séoul et de sa renaissance agitée.
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CENTRE CULTUREL

Jusqu’au 13 janvier  

Jusqu’au 17 janvier  

Exposition  « Séoul, vite, vite ! »

Choe U-ram © CR

« Beloved in Art : From the City of Angels to the City of Love »
photographies,  peintures, gravures, vidéos

LE TRIPOSTAL
Avenue Willy Brandt, 59000 LILLE

Tel. : 03 20 14 47 60

Dans le cadre de Lille 3000
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Ces deux artistes coréens, de la génération des tout
premiers modernistes, ont décidé à un moment cru-
cial de leur vie et carrière de quitter leur pays natal
pour venir en exil artistique à Paris, la ville de tous
leurs rêves, la ville du premier art moderne, dont
l’aura baignait encore les artistes coréens. Ils s’y sont
installés et y ont travaillé pendant plusieurs décen-
nies...

Lee Ungno (1904-1989) fait un premier séjour à Paris
en 1957 et s’y établit définitivement en 1959 pour y
décéder en 1989. C’est le prototype de l’artiste “trans-

moderne” conservant ses traditions orientales au ser-
vice d’une réflexion moderne et métisse au contact
de l’art le plus international de son temps.

Han Mook (né en 1914) s’installe à Paris en 1961 et
y vit depuis. Il y a mené son chemin en toute indé-
pendance et isolement, réalisant dans les années
1970 à 90 une abstraction éblouissante et totale-
ment originale.

Il s’agit donc de deux artistes modernistes qui ont
su bâtir une oeuvre novatrice au carrefour des tradi-
tions occidentales et orientales.  L’exposition au
Consortium de Dijon montre, pour la première fois
en France, un grand ensemble d’oeuvres de ces
deux artistes remarquables. Des oeuvres collectées
dans les collections publiques coréennes et chez les
descendants des artistes.

Exposition LEE UNGNO & HAN MOOK
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Jusqu’au 24 janvier  

Han Mook © Le Consortium

LE CONSORTIUM
37, rue Longvic

21000 DIJON
Tel. : 03 80 68 45 55

www.leconsortium.fr

Séoul – Paris – Séoul « Artistes coréens en France »

Jusqu’au 7 février   

Cette exposition est consacrée aux artistes coréens
contemporains ayant travaillé ou travaillant toujours
en France. Elle présente un florilège de 60 œuvres
(réalisées par 22 artistes remarquables) provenant

des collections de Cernuschi, du Musée national
d’art moderne et contemporain de Corée, du Musée
Lee Ungno de Daejeon, ainsi que de collections pri-
vées. 
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Auteur de plus d’une centaine de films, Im Kwon-
taek est l’un des plus importants cinéastes coréens.
Son oeuvre, où se    mêlent commandes, films de
genre et projets personnels, dévoile l’ampleur
épique d’un regard totalisant et diversifié sur ce qui
a construit l’histoire de la Corée et constitue le coeur
de sa culture. 

C’est donc à un grand maître du cinéma coréen
(sans doute le cinéaste de Corée le plus connu à
l’étranger) que la Cinémathèque rend hommage. Il
a fait ses débuts dès les années 1960 et a réalisé des
films de tous genres : oeuvres historiques, drames
sociaux, thrillers...  Nombre de ses films ont été sé-
lectionnés dans les plus grands festivals du monde,
tels Berlin ou Venise. En France, outre  La chanteuse
de pansori qu’on a pu voir à l’écran, le Festival de
Cannes a également présenté en 2000, en sélection
officielle, son Chant de la fidèle Chunhyang. Puis en

2002, Ivre de femmes et de peinture a aussi remporté,
à Cannes,  le Prix du Jury et attiré en France plus de
400 000 spectateurs. 

La rétrospective de 74 films que consacre la Ciné-
mathèque française à Im Kwon-taek est la plus
grande qui ait jamais été organisée dans le monde.
Elle offre au public français une occasion unique de
mieux connaître ou découvrir l’œuvre d’un cinéaste
prolixe au talent exceptionnel. Et constitue  un su-
perbe hommage rendu au réalisateur, mais aussi à
travers lui au cinéma coréeen qui séduit dans le
monde, depuis une vingtaine d'années, de plus en
plus de cinéphiles. 
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Commissaire de l’exposition : 
Mael Bellec, conservateur du patrimoine au musée Cer-
nuschi 

Informations et calendrier des projections  sur
www.cinematheque.fr

MUSÉE CERNUSCHI 
7, avenue Vélasquez  

75008 PARIS 
Tél. : 01 53 96 21 50  

www.cernuschi.paris.fr

Jusqu’au 29 février

Rétrospective Im Kwon-taek 
à la Cinémathèque française

CINÉMATHÈQUE FRANÇAISE
51, rue de Bercy

75012 Paris
Tel. : 01 71 19 33 33

Attirés à partir des années 1950 par le rayonnement
culturel de Paris, les artistes venant de Corée ont
étudié dans la capitale et se sont intégrés aux mi-
lieux artistiques français. Ils ont, par leur travail, par-
ticipé activement au renouveau de la peinture
coréenne ainsi qu’à sa diffusion en Europe.  

Quelques-uns des plus importants artistes coréens
du XXe siècle, ainsi que quelques artistes plus
jeunes, sont présentés dans l’exposition :
Pai Unsung, Rhee Seund Ja, Kim Whanki, Lee Ungno,
Han Mook, Moon Shin, Nam Kwan, Park Seo-bo, Kim
Tschang-yeul, Bang Hai Ja, Yun Hyong-keun, Shim
Kyung-ja, Lee Bae, Chung Sang-hwa, Paek Youngsu,
Park In-kyung, Kim Guiline, Hong Insook, Lee Jinwoo,
Chae Sung-pil, Won Sou-yeol, Yoon Hee.

Une première en France et une exposition d'une
grande qualité, montrant toute la richesse et la di-
versité de l'art contemporain coréen. 
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Dans le cadre de l’Année France-Corée, le MNAAG
propose de découvrir, à travers 3 expositions et
une programmation spéciale à l’auditorium
(jusqu’au 27 janvier), nombre de facettes de l’art
coréen. 

Carte blanche à Lee Bae (Jusqu’au 25 janvier)
Cette carte blanche proposée par le musée à Lee
Bae a donné lieu à une intervention qui réunit
peinture, sculpture et vidéo au sein d’un espace
conçu par l’artiste comme une « grotte contem-
poraine », sous la voûte de la rotonde du 4e étage
du musée.

Tigres de papier, cinq siècles de peinture en
Corée (Jusqu’au 22 février) 
À partir de sa collection, le MNAAG retrace les thé-
matiques et l’évolution de cinq siècles de peinture
en Corée. Rouleaux, albums, paravents, offrent un
panorama tantôt coloré, tantôt délicatement peint
à l’encre, de la Corée, du 14e au début du 20e siècle.
Explorant tour à tour la peinture religieuse, la pein-
ture de lettrés et les créations décoratives... 

Intérieur coréen, œuvres de In-sook Son
(Jusqu’au 14 mars)
L’exposition présente, le travail d’une artiste qui
s’inscrit dans une pratique de la Corée tradition-
nelle sur laquelle elle porte un regard résolument
moderne. Son oeuvre, fruit d’un savoir-faire d’ex-
ception,  aborde les genres emblématiques de l’art
textile, du hanbok (costume traditionnel), des cos-
tumes de cour, mais aussi des pojagi (tissus enve-
loppants), etc.
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Saison de Corée 
au Musée national des Arts asiatiques Guimet

6

Jusqu’au 14 mars

Renseignements, réservations au : 01 40 73 88 18 ou
sur www.guimet.fr

MUSÉE GUIMET
6, place d’Iéna

75016 PARIS
Tel.: 01 56 52 53 00

ln-sook Son

Lee Bae © mnaag
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Cette exposition, donnant à voir une cinquantaine
de photos, présente le regard singulier sur le châ-
teau et la forêt royale de Chambord, de l’un des plus
grands photographes coréens d’aujourd’hui. A tra-
vers les photographies de Bae Bien-U, le public fran-
çais peut découvrir la vision  «  étrangère » d’un
artiste qui a le don de saisir avec une puissante poé-
sie les sites naturels. En outre, l’exposition croisera
les photographies prises lors de ses résidences à
Chambord et les images de la forêt de pins sacrés
de Gyeongju (nécropole des anciens rois de Corée),
de sorte à instaurer, dans le silence des photogra-
phies, un dialogue entre  nos deux cultures.

L’exposition  voyagera ensuite à Paris, où elle sera
accueillie pour un mois, à l’été 2016, à l’Orangerie
du Sénat, ce qui permettra une plus grande visibilité
auprès du public parisien et étranger.
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Jusqu'au 7 avril

Exposition de photographie « Bae Bien-U à Chambord »

Informations : info@chambord.org

DOMAINE NATIONAL DE CHAMBORD
41250 CHAMBORD
Tel. : 02 54 50 40 00

www.chambord.org

Du 3 au 27 janvier

« Objets activés » 

La Haute Ecole des Arts du Rhin,  dispensant un très
large choix d’enseignement dans des domaines al-
lant de la scénographie à la communication gra-
phique en passant par la musique, l’art contemporain
et le design, et la Namseoul University, école supé-
rieure ouverte tout autant aux sciences sociales, au
management, qu’au design, à l’animation et à cer-
tains savoir-faire artisanaux, sont deux écoles supé-
rieures partenaires au sein d’un même réseau

d’échanges artistiques internationaux.
Issu de ce partenariat, l’évènement « Objets activés »
comprend la mise en place de résidences croisées,
permettant à des élèves coréens de s’intégrer
quelques semaines à l’école strasbourgeoise  pour
partager et confronter des savoir-faire autour de
l’animation, de la scénographie, ainsi que de l’arti-
sanat du verre et du livre. 

Ateliers publics : artisanat du verre et du livre, animation, scénographie
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Les artistes du groupe Moukki sont issus de l’Acadé-
mie de Peinture Orientale de Paris créée en 1964 au
Musée Cernuschi par l’artiste coréen Ung-No LEE.
Leurs œuvres témoignent d’une rencontre excep-
tionnelle entre la tradition des peintres-calligraphes
extrême-orientaux et la tradition picturale occiden-
tale. 

Le Maître souhaitait que chacun de ses disciples, ins-
crit dans une pratique picturale occidentale et
s’étant profondément imprégné de l’esprit de l’encre
et du pinceau, s’oriente vers une forme de création
singulière libre de toute attache.

Cette intéressante exposition nous permet de dé-
couvrir comment ce mélange des sources donne
lieu à l’expression de rapports nouveaux à la nature,
entre figuration et abstraction. Le monde que cha-
cun porte en lui s’exprime ici en des formes inédites
et variées.
Utilisant et mélangeant parfois des techniques
orientales et occidentales, ces artistes nous ouvrent
des univers poétiques dans lesquels écritures et fi-
gures enchantent  notre regard.

Artistes présentés : Elisabeth Burgun, Virginie Cadart-
Travadel, Geneviève Capelle, Christine Dabadie-Fabre-
guettes, Claire Kito, Lee Young-sé, Park In-kyung,
Chantal Robillard, Noëlle Samé, Florence Schrobiltgen,
Jean Villeroux.

Démonstration de peinture et calligraphie le mer-
credi 13 janvier à 16 heures dans la salle d’exposition
par l’artiste Lee Young-sé. 
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MAIRIE DU VIIIe ARRONDISSEMENT
3, rue de Lisbonne

75008 PARIS

HAUTE ÉCOLE DES ARTS DU RHIN
1, rue de l’Académie
67000 STRASBOURG

Tel. : 03 69 06 37 77

« L’ESPRIT DE L’ENCRE » / Exposition du groupe Moukki

Du 7 au 27 janvier

Cet échange, par le biais de présentations publiques,
sera l’occasion de comprendre les spécificités pro-
pres aux deux artisanats et leurs manière originale
d’aborder la forme et la matière.
Ce projet s’exportera à la Namseoul University du 10
septembre au 3 octobre 2016. 

Le programme complet, avec les horaires et lieux des
présentations, est consultable sur www.hear.fr
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Dans le cadre de l’Année France-Corée, le Théâtre de la
Ville met à l’honneur le spectacle vivant coréen. C’est à
travers cinq spectacles originaux que le public parisien
pourra découvrir et apprécier la richesse et l’inventivité
de l’art de la scène coréen, entre tradition et expérimen-
tation.

Du 11 au 15 janvier
Théâtre des Abbesses, 20h30 

«  Here is < direction > », première française
Lee Eungyeol, maître magicien coréen, renouvelle
l’art de l’illusion

Le réel parfois semble se dérober aux règles or-
thonormées qui régissent le monde ici-bas… Les
magiciens le savent, qui par exemple font surgir
sous nos yeux ébaubis les objets à peine imaginés
dans notre esprit ou bien tronçonnent allègrement
les corps puis les recollent. Lee Eungyeol est un
maître en la matière. Sommité auréolée de prix et
récompenses, l’artiste coréen manie aussi bien les
techniques traditionnelles de l’illusionnisme que les
technologies les plus avancées. Dans Here is <direc-
tion>, il dévoile quelques « trucs » dans un spectacle
qui tient autant de la conférence, richement illus-
trée, que de la démonstration virtuose. Secondé par
un metteur en scène-traducteur, Lee Eungyeol
nous fait découvrir l’histoire et la variété de la
magie… mais garde le secret de ses numéros
époustouflants !

Du 12 au 16 janvier
Théâtre de la Ville - Café des Œillets

« L’Histoire de Dallae », spectacle de marionnettes 
Auteur et mise en scène : Jo Hyun-san,
Marionnettes, costumes: Ru Ji-yun

Spectacle de marionnettes contemporaines sans
paroles, basé sur des techniques traditionnelles,

L’Histoire de Dallae évoque le quotidien d’une famille
pendant la guerre. Les efforts de chacun pour sur-
monter la souffrance et les privations, l’importance
des liens familiaux et la force de l’amour… tout cela
vu à travers les yeux d’une fillette. Au-delà de l’his-
toire singulière de la Corée, qui a particulièrement
souffert de la guerre, l’expressivité du jeu, la mu-
sique et la qualité visuelle de l’ensemble en font un
spectacle à la portée universelle.   

Tout public à partir de 9 ans.

Mardi 12 janvier à 15h30
Mercredi 13 janvier à 15h 
Jeudi 14 janvier à 14h30
Vendredi 15 janvier à 15h30
Samedi 16 janvier à 15h et 18h

Du 19 au 23 janvier 
Théâtre de la Ville - Café des Œillets

« Un arbre et un garçon », spectacle de marion-
nettes par la Compagnie Thebefu

Spectacle de marionnettes sans paroles, Un arbre et
un garçon fait un joli parallèle entre la vie d’un gar-
çon et la croissance d’un arbre. Rythmée par les sai-
sons, du printemps à l’hiver et de nouveau au
printemps, l’histoire se déroule avec la simplicité
d’un conte pour transmettre aux plus jeunes la pen-
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sée coréenne traditionnelle sur le grand cycle de la
vie.
La compagnie Thebefu est une ONG très active dans
le domaine de la culture et milite pour favoriser l’ac-
cès des enfants et des adolescents à l’art.

Tout public à partir de 6 ans.

Mardi 19 janvier à 15h30
Mercredi 20 janvier à 15h 
Jeudi 21 janvier à 14h30
Vendredi 22 janvier à 15h30
Samedi 23 janvier à 15h et 18h30

Du 19 au 23 janvier
Théâtre des Abbesses, 20h30

« As time goes by », création de Jo Ju-hyun, avec
Kim Jae-seung et Park In-hye
« Antipode », création de Fabrice Lambert avec Kim-
Namjin 

Le chorégraphe Fabrice Lambert imagine l’espace
sophistiqué d’un dialogue avec son homologue co-
réen Kim Namjin. Ce dernier lui a demandé un solo,
qu’il danse avec puissance sous le titre Antipode.
L’antipode est un point absolument opposé ; pour-
tant relié. L’artiste français pense alors à une façon
de relier deux pôles : il conjugue la lourde pulsation
d’un pendule de Foucault (Léon) et l’incisive pensée
de Foucault (Michel) sur la construction mêlée des
axes de regard.

Dans le même programme, une autre chorégraphe
coréenne aujourd’hui en vue, Jo Ju-hyun, conjugue
d’autres dualités : elle confie à un danseur tradition-
nel, masculin, une danse de création en mémoire de
sa propre arrière-grand-mère. Ce poème de gestes
orientaux contemporains s’accompagne de la mu-
sique de Schubert et de chant traditionnel coréen.    

Samedi 23 janvier
Théâtre des Abbesses, 16h

« Halla  San », concert Pansori et littérature
Par les Percussions claviers de Lyon et une soprano
coréenne
Direction musicale : Gilles Dumoulin

Librement inspiré par le pansori, art du récit chanté
coréen que le public français apprécie de plus en
plus ces dernières années, et par le livre de Nicolas
Bouvier Journal d’Aran et d’autres lieux, Arnaud Petit
a créé cette œuvre originale, interprétée par une so-
prano coréenne et Les Percussions Claviers de Lyon.
Des œuvres du compositeur coréen Choe Uzong,
qui a résidé en France, et des Préludes de Claude De-
bussy, compositeur attiré par la musique d’Asie,
compléteront cette soirée fascinante, à la croisée des
regards entre la France et la Corée.  
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THÉÂTRE DES ABBESSES
31, rue des Abbesses

75018 PARIS
Tel. : 01 42 74 22 77

Réservations sur www.theatredelaville-paris.com

2, place du Châtelet
75004 PARIS

Tel. : 01 42 74 22 77

THÉÂTRE DE LA VILLE - 
CAFÉ DES ŒILLETS
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La peinture Dancheong fait corps avec l’architec-
ture traditionnelle en bois et ses couleurs vives.
S’inspirant de la nature, de la lumière des quatre sai-
sons du «  Pays du matin clair  »,  l’art ornemental
Dancheong - peu connu en Europe -, a été utilisé,
au long des siècles, pour décorer somptueusement
les temples bouddhiques et palais royaux.  

Au cours de l’histoire mouvementée de la Corée, les
bâtiments en bois de ces temples et palais ont sou-
vent été endommagés ou détruits, et les peintures
Dancheong ont subi le même sort. La plupart  d’en-
tre elles, qui restent encore en état, datent du 15e

au 18e siècle (rares sont celles antérieures au 15e s.).
Elles sont conservées avec soin en tant que biens
culturels du pays.

Au sein de l’exposition donnant à voir différents mo-
tifs et peintures, une équipe de spécialistes  réalisera
en direct une peinture Dancheong sous la direction
de Maître Koo Bonnung, chef du groupe d’artistes
spécialisés en restauration de biens culturels de
Corée.

Cette présentation se déroulant à Avignon - ville
elle-même dotée d’un patrimoine pictural tradition-
nel très riche -, est un moment privilégié de rencon-
tre avec des artistes venant d’une autre culture, une
invitation au voyage vers un univers peu connu.

Ateliers  pour enfants : le 13 janvier à 15h 
pour adultes : le 16 janvier à 15h 30
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Exposition de Dancheong, 
Une invitation au voyage à travers la peinture traditionnelle coréenne

Du 12 au 23 janvier

Informations au 04 90 85 15 59 ou
hws124@hotmail.com

L’exposition est organisée par l’Association bouddhique
coréenne en France, Kilsang-sa, dirigée par le Vénérable
Hyewon de l'ordre Jogye. 

15 janvier 18h 30, conférence de Kim Hyeon-ju 
Parallèlement à l’exposition, Kim Hyeon-ju, traductrice et docteur en traductologie, donnera une confé-
rence abordant la question de la traduction littéraire, du passage de l’œuvre littéraire d’une culture
dans une autre. Kim Hyeon-ju a reçu de nombreux prix pour la traduction de la poésie coréenne vers
le français. Elle est actuellement experte auprès de l’UNESCO, à Paris.

MEDIATHÈQUE CECCANO
2 bis, rue Laboureur 

84025 AVIGNON

Dragon, det́ail de la peinture du plafond du pavillon
principal du temple Gaeshim
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Concerts de musique classique « Sunrising »
Dans le cadre de ces concerts, le public parisien a
l’opportunité d’entendre  de jeunes musiciens co-
réens prometteurs qui font, en général, leurs études

musicales en France ou viennent s’y perfectionner
dans les meilleurs établissements : CNSMDP, Ecole
Normale, CRR...  Une occasion de découvrir, parmi
ces jeunes instrumentistes, quelques étoiles de de-
main et de passer un joli moment de musique du-
rant la pause déjeuner.

Mercredi 13 janvier
Récital de piano de Jang Boomi
Œuvres de Bach, Ravel et Moussorgsky

Mercredi 3 février
Récital de piano de Choi Woon-sung
Œuvres de Fauré, Roussel, de Falla et Ravel

Vendredi 15 janvier à 19h
Yuk-won Jeon ???
Il s’agit d’une sorte de galette, composée d’un mé-
lange de viande de bœuf hachée et de dubu (tofu
coréen), assaisonnée, puis ensuite poêlée. On dit
que c’est à cause de sa forme ronde, évoquant une
ancienne pièce de monnaie coréenne, qu’on a
donné à la galette le nom de cette pièce. Pour la pré-
sentation, on ajoute parfois à la galette des rondelles
de poivrons.

Vendredi 12 février à 19h
Tteok mandu guk ????
   C’est un bouillon de bœuf contenant des rondelles
de pâte de riz (tteok), que l’on découpe préalable-
ment en biais, et des mandu, raviolis coréens. Des in-
grédients additionnels, notamment des fines
tranches d’oeuf cuit et de viande de boeuf marinée,
sont en général ajoutés à ce plat très populaire que
l’on mange traditionnellement lors de Seollal, le nou-
vel an coréen.
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Concerts de musique classique « Sunrising »

Les mercredis 13 janvier et 3 février à 12h 30  

Démonstrations de cuisine coréenne

Les vendredis 15 janvier et 12 février à 19h

Jang Boomi Choi woon-sung

CENTRE CULTUREL

CENTRE CULTUREL

Ces démonstrations sont proposées par Mme Baik Sung-hee, spécialiste de la cuisine coréenne qui par-
tagera son savoir-faire avec nos amis français pour les aider à préparer de délicieux plats.
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Dans le cadre de l’Année France-Corée, le départe-
ment du Morbihan propose de découvrir, sur l’en-
semble de son territoire, un large panorama de la
création visuelle et plastique coréenne, des années
1970 à nos jours. Ce projet, coordonné par le do-
maine de Kerguéhennec, propriété départemen-
tale, se déclinera sous la forme d’expositions, de
résidences, de créations in situ, et d’un évènement
exceptionnel autour de la traditionnelle Cérémonie
du feu. 

Organisé en partenariat avec l’un des plus presti-
gieux musées d’art moderne et contemporain de
Corée, le GMOMA (Gyeonggi Museum of Modern
Art), le projet morbihannais s’intéresse à trois figures
majeures de la création artistique coréenne - Lee
Bae, Lee Ufan et Shim Moon-seup -, et à l’un des
mouvements artistiques les plus importants en
Asie, Dansaekhwa - l’aventure du monochrome en
Corée des années 1970 à nos jours.

Les expositions seront présentées à la Cohue,
Musée des Beaux-Arts (Vannes), à l’Atelier d’Es-
tienne, espace d’art contemporain du Pays de Lo-
rient (Pont-Scorff ) et au domaine de Kerguéhennec
(Bignan), où deux artistes de la jeune génération,
Lee Soo-kyoung (peinture) et Yoo Hye-sook (dessin)
seront également accueillis en résidence de re-
cherche et de création.

EXPOSITIONS

Du 16 janvier au 6 mars / Atelier d’Estienne
Exposition de Lee Soo-kyoung

Du 6 mars au 5 juin / 
Domaine de Kerguéhennec Château
Dansaekhwa, l’aventure du monochrome en Corée,
des années 1970 à nos jours
Commissariat d’exposition : Choi Eunju, directrice du
GMOMA (Gyeonggi Museum of modern Art), assistée de
Choi Gui-young, conservateur.

Ecuries, cour d’honneur 
Exposition de Shim Moon-seup

21 avril / Parc du Domaine de Kerguéhennec
Soirée   - Cérémonie du Feu

Du 21 avril au 6 novembre  / Chapelle du Domaine
de Kerguéhennec
Exposition de Lee Bae

A partir du 23 avril / La Cohue
Sculptures de bois brûlé et peintures créées par Lee
Bae

A partir du 26 juin  / Parc de sculptures du 
Domaine de Kerguéhennec
« Tomb of stone » de Lee Ufan 
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Lee Bae, Landscape, burned tree trunks, 2014, 18 x 16m ©  Park Myung-rae

« KM9346 »
La création artistique coréenne s’invite en Morbihan

Du 16 janvier au 6 novembre
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Yoon Jeongsun mène une vie nomade comme
beaucoup d’artistes d’aujourd’hui. Les titres de nom-
bre de ses peintures en témoignent : Assis sur la col-
line de Hastings (2004), My own address (2004), Wei !
(2006), Hutong (2008), ou encore 27 Seonjam-ro
(2014). L’artiste y peint ses souvenirs à travers des
objets anodins et des paysages épurés à l’extrême.

Dans ses paysages, « le vide et le plein sont répartis
à une certaine distance, et c’est ce qui offre à la vue

du spectateur un passage ou une ouverture, lui per-
mettant de se reporter à sa propre expérience de
temps et d’espace », écrit Yoon Donghee, éditeur et
critique d’art coréen. C’est en effet le vide, espace
peint en blanc ou monochrome, qui véhicule l’es-
sence du travail de Yoon Jeongsun : le vide par inoc-
cupation ou effacement dû à la composition
picturale mais aussi le vide par l’absence de person-
nages - les paysages sont désertés à l’exception de
quelques objets  (vélo, chariot, banc, boîte aux let-
tres, cabine téléphonique…) évoquant une pré-
sence humaine désincarnée. 

Grâce à toutes ces réflexions artistiques sur le vide,
le silence et les objets inanimés, Yoon Jeongsun ar-
rive à invoquer dans ses œuvres tout un foisonne-
ment de sensations poétiques, par un effet de vases
communicants des plus réussis.

Née en 1971, Yoon Jeongsun vit et travaille à Séoul. Elle
fait d’abord ses études en Corée à l’Université Ewha
(peinture), puis continue sa formation en Angleterre à
l’Université de Brighton (arts et médias). Elle poursuit
ensuite son cursus à Pékin à l’Université Tsinghua et y
obtient un doctorat en arts. Yoon a à son actif sept ex-
positions personnelles et nombre d’expositions collec-
tives. Elle a remporté des prix prestigieux dont le Prix
d’art Suknam (2005) et le Grand Prix des Beaux-arts de
Corée (1994-1996). Elle a également été nominée pour
le Grand Prix d’art SongEun (2007,2009) et le prix
Kumho Young Artist par le Musée d’art Kumho de Séoul
(2004).       
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LA COHUE - MUSÉE DES BEAUX-ARTS
Place Saint-Pierre

56000  VANNES
Tel. : 02 97 01 63 00

www.mairie-vannes.fr

Yoon Jeongsun, 0726 08 08, 2010, acrylique sur toile, 72,7 x 60,5 cm

CENTRE CULTUREL

Du 20 janvier au 10 février

« Une vie (extra)ordinaire »
Exposition de Yoon Jeongsun / peinture
dans le cadre de la série « Regard sur les artistes coréens prometteurs »

En partenariat avec la Galerie Kamel Mennour, Paris
Résidences / Domaine de Kerguéhennec
Lee Soo-kyoung : résidence d’octobre à décembre 2015
Yoo Hye-sook : résidence de mars à mai 2016

DOMAINE DE KERGUÉHENNEC
56500 BIGNAN

Tel. : 02 97 60 31 84
www.kerguehennec.fr

ATELIER D’ESTIENNE - CENTRE D’ART
CONTEMPORAIN DE PONT-SCORFF

1, rue Terrien
56620 PONT-SCORFF

Tel. : 02 97 32 42 13
www.atelier-estienne.fr
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Geomungo : Lee Hyung-hwan et Kang Tae-kyung
Daegeum : Lee Inbo
Percussions : Kim Young-jael

Lee Hyung-hwan, musicien traditionnel renommé,
est le disciple de Kim Young-jae, grand maître
coréen du geomungo et trésor national. Il se pro-
duit régulièrement sur scène en Corée où il a déjà
donné quelque 80 concerts dans les lieux les plus
prestigieux, entre autres récemment au National
Gugak Center de Séoul (plusieurs concerts en hom-
mage à son maître). Mais il a également joué, lors
de concerts solo où dans des ensembles,  aux Etats

Unis, en Chine, au Kazakhstan, en Angleterre... dans
des programmes variés :  Geomungo Sanjo, Sinawi,
etc. Il mène, parallèlement à sa carrière de musicien,
des activités de producteur et de directeur musical
de concerts et de disques. 

Lee Hyung-hwan est également un pédagogue
renommé. Titulaire, entre autres,  d’un doctorat
obtenu à l’Université Nationale de Séoul, il est,
depuis, 2000, professeur de geomungo à l'Univer-
sité Chung-ang où il contribue à la formation et à
l’éclosion de jeunes talents.

A l'occasion de sa venue en France, il présentera,
accompagné par son brillant élève Kang Tae-kyung,
les différentes facettes du geomungo illustrées par
quelques pièces représentatives des différents gen-
res : musique de cour, musique populaire, sanjo, etc. 

A ces deux musiciens, viendront également se join-
dre, pour cette soirée autour du geomungo, les ex-
cellents instrumentistes Lee Inbo (daegeum) et Kim
Young-jael (percussions), qui mettront leur talent
au service de la musique pour un moment de
partage qui s’annonce passionnant.

Concert de musique traditionnelle autour du geomungo

Mercredi 27 janvier à 19h
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Rencontres Hip-hop : Pockemon Crew / Morning of Owl

Du 28 au 31 janvier

CENTRE CULTUREL

C’est une sorte de battle au sommet que nous of-
frent ces Rencontres Hip-hop, cru 2016, unissant
deux groupes renommés de danse urbaine. 

Le Pockemon Crew tout d’abord, collectif de dan-
seurs lyonnais  apparu en 1998 sur le parvis de
l’Opéra de Lyon, qui n’a cessé de relancer sa créati-
vité en s’inscrivant dans le double circuit des théâ-
tres et des battles. Sous la houlette du danseur et
chorégraphe Riyad Fghani, leur nouveau spectacle
pour dix danseurs intitulé #Hashtag s’empare d’un
phénomène de société, celui du téléphone
portable, prothèse devenue inamovible, et des ré-
seaux sociaux. Explorant les comportements d’au-
jourd’hui où l’on marche les yeux rivés sur son écran
plutôt que de regarder autour de soi, Riyad Fghani
se risque à transcrire en danse ce nouveau monde
qui ouvre un espace émotionnel insolite, propice à
la danse-dynamite des dix Pockemon.

Harmonize ©  Morningofowl 
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28 et 29 janvier / 20h30
« Light Bird », de Luc Petton
Cie Le Guetteur
4 danseurs, 1 musicien, et 4 grues de Mandchourie

Le nouvel envol poétique de Luc Petton et ses oi-
seaux danseurs nous entraîne dans un ailleurs cho-
régraphique. Après La Confidence des oiseaux, ballet
pour danseurs, corneilles, geais et autres étourneaux,
puis Swan, relecture du mythe d’Ophélie pour
cygnes et danseuses, Luc Petton poursuit son projet
de faire danser des oiseaux sur scène. Il a choisi pour
Light Bird des grues de Mandchourie. Symbole d’im-
mortalité en Asie, révéré en Corée pour sa beauté, à
l’origine du dongnae hakchum (danse de la grue) et
inspirant contes et légendes, cet oiseau ne pouvait
que piquer la curiosité de l’artiste. Les grues dansent
véritablement ; leurs danses et parades sont très va-
riées et toujours spectaculaires. Cinq interprètes
dont deux danseuses coréennes et quatre grues de
Mandchourie seront sur scène pour ce spectacle en-
core une fois unique.

Du 3 au 6 février
Show Hip-hop : Pokemon Crew / Morning of Owl
Ils ont le feu sacré et sont hyper doués. Compétition
après compétition, ils accumulent les récompenses
et comptent parmi les danseurs les plus titrés au
monde. Les breakers de Pockemon Crew, originaires
de Lyon et de son agglomération, comme ceux de
Morning of Owl, originaires de Suwon à une tren-
taine de kilomètres de Séoul, déploient une énergie
et une vitalité à couper le souffle. Empreinte d’in-
fluences et de spécificités techniques très diffé-
rentes, leur gestuelle est toujours spectaculaire, au
service de prouesses physiques et acrobatiques hors
du commun. Après un show de danse exalté, les
deux crews se rejoignent sur scène pour un final
free-style explosif, à un niveau de performance et de
virtuosité rare, où chacun est une source d’inspira-
tion pour les autres. Let’s dance !

Mercredi 3 février à 19h30
Jeudi 4 février et vendredi 5 février à 20h30
Samedi 6 février à 15h00

Le groupe partage l’affiche avec l’équipe coréenne
de break dance Morning of Owl, bardée elle aussi de
prix internationaux. Intitulée Harmonize, leur pièce,
sur le thème du choc de l’urbain  et de l’humain,
nous raconte le sentiment de respect et de
crainte qu’inspire la nature - sentiment qui fera pas-
ser les sept spectaculaires danseurs de Morning of
Owl d’une chorégraphie discontinue à la plus
fluide des danses urbaines.

Les deux chorégraphies se répondront l’une l’autre,
comme faisant dialoguer Lyon et Séoul, par les
danses nées de leur asphalte.

Jeudi 28 janvier à 21h / Vendredi 29 janvier à 21h
Samedi 30 janvier à 21h / Dimanche 31 janvier à
17h
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Du 28 janvier au 11 février

Spectacles de danse - Maison de la Danse de Lyon

THÉÂTRE DE SURESNES 
SALLE JEAN VILAR

16, place Stalingrad
92150 SURESNES

Tel. : 01 46 97 98 10
www.theatre-suresnes.fr

morningofowl © alainrico
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10 et 11 février
« Dancing Grandmothers », de Eun-me Ahn
Coréenne et cosmopolite, Eun-Me Ahn sidère par
son sens conjugué du délire, de l’extravagance et
de la maîtrise théâtrale. Elle sait cultiver les beautés
du contraste, mélanger les pois, les rayures et les
fleurs pour mieux faire éclater les rythmes de la
transe. Dans des villages sud-coréens, la chorégra-

phe a demandé à des femmes – paysannes, ven-
deuses, promeneuses de 70 à 90 ans – de danser de
façon spontanée devant sa caméra. Ce film sera un
élément central du spectacle, entremêlé à dix inter-
prètes virtuoses de la compagnie et douze grands-
mères qui dansent en live. Dancing Grandmothers
est un spectacle tour à tour tendre et halluciné, qui
mêle les énergies de tous, de la danse traditionnelle
à la vitalité d’un mouvement pop. Après les saluts,
le public rejoint les danseurs et      les grands-mères
sur scène pour une rave-party survoltée !

Mercredi 10 février à 19h30
Jeudi 11 février à 20h30
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©  Young Mo Cheo

MAISON DE LA DANSE
8, avenue Jean Mermoz

69008 LYON
Tel. : 04 72 78 18 00

www.maisondeladanse.com

Vendredi 29 janvier à 19h

« Fragment », concert de musique contemporaine  
par l’Ensemble 2e2m 

2e2m, l’un des plus prestigieux ensembles fran-
çais consacrés à la création musicale d’au-
jourd’hui, poursuit son Année France-Corée
2015-2016 à Paris avec la compositrice coréenne
Kim Heera (1976). La musique est l’art du temps,
selon elle, et l’expression des sentiments face au
temps est au centre de son œuvre Fragment. Au
fil d’une relation entre deux êtres, déroulée en 23
chapitres, la compositrice s’y interroge sur les
questions existentielles liées à la vie de l’homme

moderne : l’existence, le temps - passé, présent,
futur -, la mémoire, l’amour, le sexe, les obsessions.
D’innombrables questionnements mais aucune
réponse universelle, juste des fragments de ré-
ponse, tels les pièces d’un puzzle que chacun
agence à sa manière, dans un fragile équilibre,
pour se raconter une histoire, son histoire, notre
histoire...

CENTRE CULTUREL

Kim Heera
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Pour cette année France-Corée, le réseau des 72 bi-
bliothèques de Paris a choisi la Corée comme temps
fort de sa programmation de janvier à avril : ce sont
près de 100 manifestations destinées à tous les pu-
blics de Paris et du Grand Paris (adultes, adolescents
et jeunes publics) qui apporteront un éclairage sur
la société coréenne d’aujourd’hui dans toutes ses di-
mensions et ses dynamiques.

Il s’agira de proposer tout un programme de débats
de société, de projections de documentaires, d’ex-
positions, de tables rondes mêlant auteurs, histo-
riens, artistes et spécialistes de la Corée, pour offrir
des regards croisés sur les nouvelles problématiques
culturelles de la société coréenne. 

Pour les adolescents et les jeunes publics, des
formes plus participatives et interactives sont envi-
sagées : spectacles musicaux, divers ateliers - notam-
ment autour du manhwa (art de la bande dessinée
coréenne), etc…

Pour compléter cette programmation, les biblio-
thèques de la Ville de Paris invitent cinq auteurs co-
réens et soutiennent leur participation au Salon du
Livre de Paris 2016, le but étant de promouvoir la lit-
térature coréenne et la « parole » de ces auteurs, vé-
ritables témoins des mutations sociales de la Corée. 

Programme en cours d’établissement, à consulter sur
www.paris-bibliotheques.org

Bibliothèques de Paris - À la découverte de la Corée 

72 BIBLIOTHEQUES DE LA VILLE DE PARIS© Paris bibliothèques

De fin janvier à avril
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Du 2 au 9 février

1, place du Général de Gaulle 
35000 RENNES

Tel. : 02 99 85 84 84

Première manifestation cinématographique en Bre-
tagne, le festival Travelling est un évènement orga-
nisé par l’association Clair Obscur dont la principale
mission est d’ancrer le thème de la ville au cœur de
ses projets, dans le sens où l’exploration du terrain
de jeu citadin est particulièrement adaptée pour
rendre compte de l’état du monde et de ses repré-
sentations cinématographiques.

Depuis les rives du fleuve Han et à travers les diffé-
rents quartiers de Séoul, Travelling s’attachera cette
année à dessiner une cartographie cinématogra-
phique de la capitale du Pays du matin calme, par
quartier (arrondissements « GU » et quartiers «
DONG ») ou en fonction de thématiques précises
(Le Séoul historique / Le Séoul intime / Le Séoul ar-
tiste / La jeunesse séoulienne / Le Séoul des polars
et thrillers etc…). Si les thèmes principaux du ci-
néma coréen sont intimement liés à l’évolution cul-
turelle, économique et sociale du pays, les films
attachés à Séoul reflètent avec d’autant plus de
force les bouleversements liés à ces évolutions, au
rythme de films audacieux, à la forte intensité dra-
matique et esthétique.

La déambulation cinématographique sera complé-
tée par des coups de projecteurs sur des auteurs
confirmés (Hong Sang-soo, Im Sang-soo, Lee Chang-
dong) et émergents (Shin Su-won, Na Hong-jin).

Le festival se déroulera au complexe culturel Le Li-
berté//L’étage  et se déploiera sur 25 salles de ci-
néma dans Rennes et ses environs, proposant une
programmation de 48 films coréens (courts et longs
métrages, fiction, documentaires, art vidéo & ani-
mation).

Le programme complet, avec tous les films, horaires et
lieux des projections, est consultable sur  www.leliberte.fr
et  www.clairobscur.info

Du 2 au 9 févrierTravelling
Festival de cinéma de Rennes Métropole

LE LIBERTÉ // L’ÉTAGE

Mercredi 3 et jeudi 4 février à 19h 30 

L’excentrique chorégraphe coréenne rassemble
une tribu de grands-mères absolument authen-
tiques pour créer un cocktail bien secoué avec ses
danseurs...
Coréenne et cosmopolite, Eun-Me Ahn sidère par
son sens conjugué du délire, de l’extravagance et

de la maîtrise théâtrale.  Dancing Grandmothers est
un spectacle tour à tour tendre et halluciné, qui
mêle les énergies de tous, de la danse traditionnelle
à la vitalité d’un mouvement pop. Après les saluts,
le public rejoint les danseurs et les grands-mères sur
scène pour une rave-party survoltée !

Dancing Grandmothers de Eun-me Ahn
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Première manifestation en France dédiée aux tech-
niciens du cinéma, « Paris Images Cinéma – L’indus-
trie du rêve » s’inscrit pour cette 16e édition dans la
dynamique de l’Année France-Corée. S’associant à
cinémas de Paris et d’Ile-de-France, le festival mettra
à l’honneur l’art cinématographique coréen riche et
engagé, dont les liens avec la France sont depuis
longtemps féconds. 

Sont invités, dans le cadre des Rencontres Art et Tech-
nique à la Maison des Cultures du Monde d’impor-
tants acteurs du cinéma coréen (producteurs,
réalisateurs, techniciens...) afin de débattre autour
de la collaboration franco-coréenne, en évoquant à
travers des études de cas précises les méthodes de
travail de chacun.

Une rencontre avec un grand réalisateur coréen, in-
vité d’honneur, est prévue, où il pourra revenir sur
ses débuts, ses influences et ses inspirations, ainsi
que sur sa filmographie. Un de ses longs métrages
sera projeté à l’issue de cette conférence. 

Parallèlement, une programmation de films coréens
ou en lien avec la Corée seront projetés dans la ca-
pitale. L’équipe de certains films, ou des interve-
nants, viendront animer les séances, afin de revenir
sur la genèse et la fabrication de l’œuvre, et alimen-
ter les débats à l’issue de la projection.

Enfin, des ateliers de sensibilisation aux métiers du
cinéma seront organisés dans plusieurs classes des
écoles du Val-de-Marne, autour de l’adaptation ci-
nématographique de la BD Couleur de peau : miel de
Jung Sik-jun, ou du bruitage de cinéma à partir
d’objets du quotidien.

Jeudi 4 février / Maison des Cultures du Monde
Journée de Colloque :  Rencontres Art et technique
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Du 3 au 5 février

Le 16e Festival « Paris Images Cinéma - L’industrie du rêve »
invite la Corée du Sud

Le programme complet, avec tous les films, horaires et
lieux des projections, est consultable à partir de janvier
sur www.industriedureve.com et sur www.maisondes-
culturesdumonde.org.

Tous les événements proposés dans le cadre de « Paris
Image Cinéma - L’industrie du rêve » sont gratuits sur
inscription via www.industriedureve.com

MAISON DES CULTURES DU MONDE
101, boulevard Raspail

75006 PARIS
Tel. : 01 45 44 72 30

MAISON DE LA CULTURE DE GRENOBLE 
4 rue Paul Claudel
38000 GRENOBLE

Informations :  www.mc2grenoble.fr
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Du 3 au 10 février 

Depuis sa création, le FICA de Vesoul, grand rendez-
vous des cinémas d’Asie, a, par une programmation
régulière de films coréens, beaucoup contribué à
une meilleure connaissance en France de la cinéma-
tographie coréenne. Celle-ci sera au cœur de cette
22e édition du festival, qui se déroule dans le cadre
de l'Année France-Corée célébrant le 130e anniver-
saire des relations diplomatiques franco-coréennes. 
Vingt films coréens seront proposés cette année à
Vesoul, répartis entre la rétrospective  «  Corée : ci-
néma et littérature », la section thématique « Entre
l’Orient et l’Occident », la section « Jeune public » et
la section « Compétition ».

En Corée, la littérature a toujours été une source
d’inspiration inépuisable et une référence immé-
diate pour un public féru de romans. Elle est deve-
nue un véritable genre à part dans le paysage
cinématographique coréen dès les années 1940,
avec l’avènement des « films littéraires » (adapta-
tions de romans de tous genres) et cette « tradition »
s’est perpétuée jusqu’à nos jours donnant souvent
lieu à de belles œuvres. C’est pourquoi le choix du
festival  de programmer, cette année, une rétrospec-
tive «  Corée : cinéma et littérature » semble très ju-
dicieux. On pourra y découvrir, à la fois, quelques
grands classiques réalisés par les pionniers du ci-
néma coréen tels Yun Yong-gyu et Sin Sang-ok, des
œuvres de cinéastes des années 1980/2000 tels Bae
Chang-ho et Kwak Chi-gyoon,  ou encore des films
de cinéastes d’aujourd’hui particulièrement créatifs
tels Lee Chang-dong et Im Sang-soo.

Le président du Jury International sera justement,
cette année, le grand réalisateur Im Sang-soo (The

Housemaid, Le Vieux jardin, Une femme coréenne, …).
Plusieurs personnalités du monde du cinéma co-
réen seront également  présentes : le vétéran Bae
Chang-ho, le jeune espoir Cho Chang-ho, l’universi-
taire Kim Hye-shin, le directeur de festival   Yoo
Dong-suk, la réalisatrice Lee Jung-hyang…

La Corée à l’honneur du 22e Festival International des
Cinémas d’Asie de Vesoul

« Light Bird » de Luc Petton 

Le programme complet, avec tous les films, horaires et
lieux des projections, est consultable sur le site du festival :
www.cinemas-asie.com / festival.vesoul@wanadoo.fr  

FESTIVAL INTERNATIONAL 
DES CINÉMAS D’ASIE
25 rue du Docteur Doillon

70000 VESOUL

CENTRE DES BORDS DE MARNE
2, rue de la Prairie

94170 LE PERREUX-SUR-MARNE 
www.cdbm.org

Le nouvel envol poétique de Luc Petton et ses oi-
seaux danseurs nous entraîne dans un ailleurs cho-
régraphique... Cinq interprètes dont deux danseuses
coréennes et quatre grues de Mandchourie seront
sur scène pour ce spectacle unique, véritable défi
artistique. 

Vendredi 12 février à 20h30 
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Du 17 février au 9 mars

Situé dans la lignée de l’abstraction géométrique, le
travail de Kang Eunhye consiste à (re)dessiner
l’espace : l’artiste prend la ligne, l’élément géométri-
que à une dimension, comme base de ses réalisati-
ons artistiques, afin de le déployer dans les trois
dimensions de l’espace qui l’accueille. 

Kang Eunhye explore et exploite le Hangeul, l’alpha-
bet coréen, pour ses qualités plastiques et son gra-
phisme esthétique : c’est en fonction d’un espace
donné qu’elle développe et réorganise les traits qui
composent ces nombreux signes, pour exprimer des
mots-clés tels que bonheur, passion, mémoire, soleil
éternel…au moyen de fils de coton tendus ou de
gaffer (ruban adhésif spécifique).

Dans l’œuvre intitulée Méditation, constituée d’une
sorte de paravent mi-transparent en fils de coton,
Kang Eunhye parle du rapport entre le plein et le
vide. Ces plans sont dressés à travers de nombreux
allers et retours exécutés : l’artiste remplit l’espace,
peu à peu, comme si elle traçait des lignes avec un
crayon, d’un point à un autre. Pour elle, cette activité
minutieuse de remplissage et de tissage de l’espace
s’apparente à une certaine forme de méditation. 

En alliant expression graphique du langage et
espace, l’artiste nous propose une vision de l’espace
originale, qui, en exprimant tout autant une symbo-
lique du lien et de la communication entre les indi-
vidus qu’une représentation du flux et du
mouvement, incarne de manière étonnante les nou-
velles dynamiques de la société moderne.

Née en 1982 à Séoul, Kang Eunhye vit et travaille entre
Séoul et New York. Elle a étudié l’art du textile et de la
fibre, successivement, à l’Université  pour femmes de
Séoul, au Maryland Institute College of Art de Baltimore
et à la Cranbrook Academy of Art de Bloomfield  Hills
(États-Unis). Kang Eunhye a à son actif quatre exposi-
tions personnelles. Elle a participé à une trentaine d’ex-
positions collectives et prépare trois nouvelles
expositions en 2016.  Elle a remporté plusieurs prix d’art
dont le prix ArtSlant (2014) dans la catégorie « Installa-
tion ». Elle est actuellement doctorante à l’Université
Hongik de Séoul. 

« Tirer une ligne quelque part… » 
Exposition de Kang Eunhye / installation et dessin
dans le cadre de la série « Regards sur les artistes coréens prometteurs »

CENTRE CULTUREL
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Du 19 février au 8 mars 

« Made in Korea » 
Exposition de Kim Young-sup, Lim Hyunlak, Park Yoonyoung, Lee Eunsil

Kim Young-sup

A l’occasion de l’Année France-Corée, l’Université Paris
I Panthéon-Sorbonne, pour la France, et  le Noos-
phere Contemporary Art Lab, pour la Corée du Sud,
s’unissent au sein d’un projet de double exposition
d’art contemporain : en février 2016 à la Cité Interna-
tionale des Arts à Paris avec une exposition regrou-
pant les oeuvres de 4 artistes coréens, manifestation
suivie en novembre 2016 par la présentation de 4 ar-
tistes français à Daegu au Musée d’art Kyungpook.
Ces deux expositions croisées permettront, d’un bout
du monde à l’autre, de faire découvrir aux amateurs
d’art contemporain les spécificités artistiques propres
aux deux pays.

Le titre «Made in Korea» a été choisi en référence au
cachet appliqué sur les étiquettes des produits indus-
triels en provenance de Corée, et véhicule dans le cas
présent la notion de fierté et de confiance du monde
de l’art coréen dans ces quatre artistes particulière-
ment représentatifs des tendances de l’art contem-
porain coréen de ces 20 dernières années. Entre
peintures d’inspiration traditionnelle, art sonore ou
encore installations diverses, l’exposition permettra
au public d’apprécier l’éclectisme et la richesse de cet
art,  entre tradition, réappropriation et invention. 

Kim Young-sup, diplômé de l’Université Sejong à
Séoul, poursuit ses études au département des arts
visuels du Saar College of Fine Arts à Sarrebruck en
Allemagne. Travaillant essentiellement le son et les
installations, il met en parallèle images visuelles et
ambiances sonores pour créer des œuvres originales.

L’artiste-performer Lim Hyunlak est diplômé en arts
visuels de l’Université Nationale de Séoul. Sa produc-
tion laisse une large place à l’accidentel et à l’aléatoire.
L’une de ses techniques de peinture consiste à faire
des gestes particuliers, muni de pinceaux, au-dessus
d’une feuille de papier traditionnel coréen et de tracer
ainsi une empreinte des gestes fugitifs de l’homme.
Il a par ailleurs travaillé sur les sensations liées au vent
et au souffle qu’il transpose également en peinture

Diplômée de l’Université pour Femmes Ewha, à Séoul
en 1995, Park Yoonyoung travaille et vit entre Séoul
et Vancouver. Associant la calligraphie classique 
coréenne à une certaine forme de surréalisme, ses
oeuvres  renferment de nombreuses références 
culturelles contemporaines. Elle a reçu plusieurs dis-
tinctions dont le prix de la Fondation Hermès. 

Diplômée de l’Université de Séoul, Lee Eunsil a 
récemment été présentée comme une artiste pro-
metteuse par le Musée National d’art contemporain
de Corée. Sa peinture, s’inspirant de l’art traditionnel
de l’estampe coréenne, semble être une représenta-
tion de scènes de rêve, dans lesquelles elle traite de
sujets socialement tabous comme le désir, le sexe ou
l’excrétion. 

Commissaire de l’exposition : Kang Hyo-yeun 

CITÉ INTERNATIONALE DES ARTS 
18, rue de l’Hôtel de Ville, 75004 PARIS

www.citedesartsparis.net

Lim Hyunlak 

Park Yoonyoung Lee Eunsil
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Projections « Ciné-Corée » au Centre Culturel Coréen 
proposées par le k.ineclub du Festival du Film Coréen à Paris 

Road-movies : sur les routes cinématographiques de Corée
Si le cinéma est un  « voyage », certains réalisateurs aiment à prendre le mot au pied de la lettre et nous inviter à
explorer l’espace qui fait le cadre de leur film. Le road-movie est un genre très cinématographique qui, plus
qu’une simple balade, s’avère souvent une sincère exploration des êtres et des sentiments qui les animent. Le ci-
néma coréen a produit quelques beaux exemples du genre qui, en plus de montrer en profondeur le paysage
du pays qu’il soit campagnard ou urbain, nous offrent aussi, surtout, de vrais personnages de cinéma en quête
de soi.

Vendredi 15 janvier
The Man with Three Coffins

(나그네는 길에서도

쉬지 않는다 )
de Lee Chang-ho

1987, 117mn, VOSTF
Avec Lee Bo-hee, Kim Myoung-kon,

Chu Seok-yang

Un homme, veuf, décide de ramener les
cendres de sa défunte épouse au village
natal de celle-ci. En chemin, il fait une
série de rencontres qui font remonter à
la surface des souvenirs du passé...

Vendredi 19 février
Road 
(길)

de Bae Chang-ho 
2006, 95mn, VOSTA

Avec Bae Chang-ho, Kang Ki-hwa,
Kwon Bum-taeg, Baek Hak-gi

Tae-suk, un forgeron itinérant allant de
village en village, croise la route d’une
jeune femme dont le père fut la cause
de bien de ses malheurs... Ils vont ce-
pendant voyager ensemble...

24
Les vendredis à 19h, entrée libre
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Ateliers du Centre Culturel Coréen

Cours de coréen

Cours et ateliers

Le Centre culturel propose des cours d’initiation à la langue et à la culture coréennes, depuis le niveau débutant
jusqu’au niveau avancé, avec approfondissement de la grammaire, de la lecture et de la conversation.  

Débutant
Groupe 1 : lundi et jeudi de 20h à 21h30
Groupe 2 : lundi et jeudi de 16h à 17h30 
Groupe 3 : mardi de 18h à 19h30 

et samedi de 15h40 à 17h10 
Groupe 4 : mardi et vendredi de 20h à 21h 30
Groupe 5 : mardi et vendredi de 16h à 17h 30
Groupe 6 : lundi et jeudi  de 18h à 19h 30

(hors les murs, lycée Victor Duruy, Paris 7e)
Groupe 7 : mercredi et vendredi  de 18h à 19h 30

(hors les murs, lycée Victor Duruy Paris 7e)

Moyen
Groupe 12 : lundi et jeudi de 20h à 21h 30
Groupe 13 : mardi et jeudi de 18h à 19h 30

Avancé
Groupe 14 : mercredi de 18h à 20h

Ciné-cours
(pour moyens et avancés)
Groupe 15 : lundi de 16 à 18h

Les ateliers, animés par des enseignants tous confirmés, permettent au public français de découvrir des disciplines
passionnantes faisant partie du riche héritage culturel coréen.

Faux débutant
Groupe 8 : lundi et jeudi  de 18h à 19h 30
Groupe 9 : mercredi  de 20h à 21h 30 

et samedi de 14h à 15h30

L’enseignement se déroule sur l’année : d’octobre 2015 à fin juin 2016, 
sauf pour les groupes 4, 5 et 9  (de mi-février 2015 à mi-février 2016)

.

* Frais spécifiques à l'atelier de cuisine et de poterie : 100€ pour l'achat d'ingrédients culinaires et 160€ pour le matériel de poterie, par semestre 
(d'octobre à mi-février, ou de mi-février à fin juin).

A régler directement à l'enseignant concerné.

Groupe 10 : mardi et jeudi de 16h à 17h 30
Groupe 11 : mardi de 20h à 21h 30

et samedi de 17h15 à 18h 45

한국어와 한국문화 교실

Cuisine coréenne
hors les murs:
Jeudi de 18h30 à 20h30 
Dans l’atelier de l'association Saveurs et culture coréennes

Danse traditionnelle coréenne
hors les murs:
Mardi de 19h à 21h
C.I.M.P

Nœuds coréens ou maedup
Lundi de 10h à 12h

Calligraphie coréenne
Vendredi de 18h à 20h

Vannerie de papier coréen
Samedi de 14h à 18h

Poterie et céramique coréennes
hors les murs:
Mercredi de 18h30 à 21h30
Dans l’atelier de l’association Ciel & Terre

Peinture coréenne
Mercredi de 14h à 18h

Taekkyon  
Mardi de 12h30 à 14h
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2, avenue d’Iéna - 75116 Paris
Tél : 01 47 20 84 15 - 83 86  
Fax : 01 47 23 58 97
www.coree-culture.org   

Ouvert du lundi au vendredi, de 9h30 à 18h
Expositions ouvertes au public le jeudi jusqu’à 20h 
et le samedi de 14h à 19h

Bibliothèque ouverte le jeudi jusqu’à 20h
Tél. direct : 01 41 20 84 96

Métro : léna, Trocadéro
Bus : 82, 63, 32, 72
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Place du Trocadéro
et 11 Novembre
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Le Centre Culturel Coréen est membre du Forum des
Instituts Culturels Etrangers à Paris
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